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Les  Gphéméroptères  sont les plus archaïques  des  insectes ailés de  la 
faune actuelle. On les connait  depuis l’ère primaire (Carbonifkre), mais 
le nombre  de  leurs espèces n’a jamais  été  très  grand : de  nos  jours, on en 
dénombre un peu  plus  de 2 000. 

Leur  importance économique est  cependant  grande  car,  aux divers stades 
de  leur  ontogenèse, iIs constituent  une  part  importante de la nourriture 
de  la  faune  aquatique. 

Bien  que les fiphémères  soient  des  insectes ?A métamorphoses  dites 
incomplètes (= hétérométaboles),  leur  développement  comporte  cependant 
quatre  stades  principaux : 

10 L’œuf, aquatique ; 20 la  larve, aquatique  (appelée  par les auteurs 
anglo-saxons a nymph )) ou (( naiad O) ,  qui  subit plusieurs mues et  dont  la  vie 
peut  s’étendre  sur plusieurs années ; 30, la  subimago, ailée e t  aérienne ; 
40 l’imago, ailée et  aérienne,  capable d’assurer la  reproduction  de l’espèce. 

Alors que le passage  de la larve A la  subimago  se  produit à l’occasion 
d’une  mue  de type classique, le passage  de  la  subimago à l’imago correspond 
à une  desquamation  du  corps  subimaginal  déjà  adulte.  Cette  desquamation 
peut  être  totale ou  partielle,  mais elle touche  toujours les organes génitaux 
externes  de l’imago, qui  peut  ainsi s’accoupler. Notons  que,  du  fait  de la 
desquamation, le corps  de  l’imago est  dépourvu  de  phanères. 

D’abord basées, comme  d’habitude  en  entomologie, sur les caractères 
de l’adulte, la  taxonomie et  la  systématique des Gphéméroptères  s’appuient 
actuellement  de  plus  en  plus sur les caractères  larvaires, et ce pour  deux 
raisons  qui se complètent : 

Io Les  adyltes ont  une  vie si courte  (quelques  minutes à quelques heures, 
exceptionnellement  une  semaine) qu’ils sont  généralement malaisés à obte- 
nir ; 2 O  les  larves, dont  la vie est bien  plus  longue, présentent  une plus grande 
diversité  morphologique. 



408 G .  DEMOULIN 

PLANCHE 1. - Exemple de larve d’Gph8mbropt8re (Pouilla adusfa Navas, Polymitarcyidae 
Asthenopodinae).  a : Vue g8n6rale dorsale, sans les pattes  ni  la majoritb des trachbo- 
branchies  (ces dernihes,  sur  le  vivant,  rabattues sur le  dessus de l’abdomen). b : T6te, 
en vue dorsale. c-e : Pattes gauches 1, II, III, en  vue dorsale. f-1 : Pibces buccales (en  vue 
ventrale, sauf f )  : f : labre ; g : mandibule  gauche ; h : mandibule  droite ; i : maxille 

(gauche) ; k : hypopharynx (moitib droite) ; 1 : labium (moiti6 gauche). 
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Morphologie 
Les  adultes  et, 4 de  rarissimes  exceptions  près, les larves des ephémé- 

roptères sont  restés  sufisamment archaïques  pour qu’on puisse ed  identifier 
aisément les différentes pièces constitutives.  Leur  tête  porte des pièces 
buccales broyeuses (atrophiées chez les adultes  actuels), des antennes, des 
yeux composés et  trois ocelles simples disposés en  triangles. Les trois seg- 
ments thoraciques sont  distincts ; il y a  toujours  trois  paires  de  pattes  et, 
chez les adultes,  deux  paires d’ailes en  principe. L’abdomen montre  dix 
segments  distincts,  dont le  dernier porte  une paire  de  filaments  pluriarticulés 
- les cerques - encadrant parfois un troisième  filament - le  paracerque 
ou filament  médian - qui  constitue  la seule partie bien visible d’un onzième 
segment  abdominal. Le  paracerque  peut  disparaître 4 l’occasion du passage 
du  dernier  stade  larvaire  au  stade  subimaginal,  mais l’inverse n’est  pas 
possible. 

Ci-dessous, nous  examinerons  plus  en  détail les caractères morpholo- 
giques ayant  une signification taxonomique. 

LES aUFS 

Les œufs des ephémhres africains sont encore peu  connus,  sinon  pas  du 
tout. Des travaux consacrés aux œufs  d’gphémères  d’autres régions ont 
néanmoins  montré  que ce stade ontogénétique peut  fournir des indications 
de  valeur  taxonomique  (par exemple : sculpture  du chorion). 

LES LARVES 
On reconnaît  aisément les larves  d’aphémères A quelques  caractères 

morphologiques apparents  (pl. 1). Citons tout d’abord la présence des cerques 
et  éventuellement  du  paracerque. Ce sont des filaments  pluriarticulés, dont 
les articles  peuvent, selon les taxa,  être  nus,  porteurs de courtes épines ou 
garnis  de longs cils. Dans ce dernier cas, le  paracerque  est  toujours cilié des 
deux côtés, tandis  que les cerques peuvent  leur  être semblables ou ciliés 
seulement  du  côté  interne.  D’autre part, l’abdomen  porte (sauf une exception 
non africaine) un certain  nombre  de  paires  d’appendices : les trachéobran- 
chies. Ces appendices, dont l’origine est pleurale (sensu lato), sont selon 
les taxa disposés latéralement ou reportés sur le dessus de  l’abdomen ; ils 
sont  très généralement insérés près  du  bord  postérieur des tergites. On 
admet généralement  que les trachéobranchies sont des organes respiratoires 
(d’oh leur  nom) ; dans  certains cas cependant,  leur rôle peut  n’être  que 
pulsatoire. Mais, en  général, les deux rôles sont complémentaires. Le nombre, 
la  position et la  forme des trachéobranchies ont  une  grande  importance 
systématique et taxonomique. Chez les Bphémères  actuels,  le  nombre 
maximum  de  paires de trachéobranchies est  de  sept,  sur les segments  abdo- 
minaux (= urites) 1-VI1 ; mais,  dans diverses lignées, on peut  noter  une 
réduction  plus ou moins  marquée  de ce nombre.  Si, chez bien des espèces, 
les trachéobranchies  sont - comme dit plus haut - étalées  latéralement, 
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PLANCHE II. - Exemple d'adulte  d'aphbméroptbre (Pouilla adusta Navas, Polymitarcyidae 
Asthenopodinae).  a : Aile anterieure (droite). b : Aile postkrieure (droite). c : Vue generale 
droite, legbrement schematique  (ailes non figurees, cerques lateraux tronqués).  d : 

Genitalia $, vue  ventrale (legbrement latero-ventrale  droite). 
N.B. - Certains traits  de  structure  sont propres au genre ou A la sous-famille : les pattes 
mkso- et mbtatlioraciques sont  reduites A des moignons; A l'aile antbrieure, RS et IR3 
sont simples  (alors  que,  en principe, il y a quatre  nervures : Ras,  IR38,  Rab et  IR3b). 



ÉPHÉMÉROPTÈRES 41 1 

on connaPt bien  des cas où elles sont  plus ou  moins rabattues  sur les tergites 
abdominaux,  pouvant  éventuellement s’y empiler  comme les tuiles  d’un 
toit.  Enfin,  la forme  des  trachéobranchies  est  très  variable et  a  une  grande 
importance  taxonomique : le type le plus  simple - et probablement le plus 
archaïque - correspond A une lamelle simple et  plus ou moins  large,  qui chez 
d’autres espèces est plus ou moins abondamment découpée, ramifiée, frangée ; 
il  arrive aussi qu’il y ait  deux lamelles superposées, et,  dans ce cas, il arrive 
souvent  que  la lamelle supérieure  assume un rôle protecteur  tandis  que la 
lamelle inférieure  est découpée  en  microlamelles,  caecums,  franges,  etc. 

Quant  au  thorax,  il  faut  surtout  noter  que le mésothorax  est bien plus 
développé que le métathorax. En  rapport avec les différences de  surface 
existant  entre les ailes de ces deux  segments chez les aduItes, Ies ébauches 
alaires (= ptérothèques)  du  mésothorax  sont  nettement  plus  grandes  que 
celles du  métathorax (qu’elles cachent  entièrement chez les larves âgées). 
On se  rappellera  que ces ébauches alaires poussent  extérieurement (= Exop- 
térygotes) ; leur  examen  est  donc aisé et  il  est  souvent possible d’y  examiner 
les nervures alaires en  formation, ce qui  fournit des critères dont  l’importance 
systématique  n’est  nullement négligeable. Les pattes, enfin, sont d’un type 
banal ; on notera  que le tarse  est  constitué  d’une pièce unique et  porte  un 
seul B ongle O (= transtarse). 

Ces quelques  données permettent  de  distinguer les larves  d’aphémères 
de celles des  Plécoptères (= Perles),  avec lesquelles on les trouve  souvent. 
Les larves  de  Plécoptères  n’ont  jamais  de  paracerque, ni de  trachéobranchies 
mobiles ; en  outre  et  surtout, le métathorax  est aussi développé  que le méso- 
axthor ; enfin leurs  tarses  sont  pluriarticulés,  avec  transtarse  pourvu  de  deux 
griffes. 

Les pièces buccales sont  d’un  type  broyeur  et  leurs  divers  détails  de 
structure  sont utilisés en  systématique. On notera  que la grande  majorité des 
larves  d’aphémères  sont  végétariennes (sensu Zato) ; auquel cas les mandi- 
bules ont  une  silhouette  plutôt  triangulaire  dont le côté apical  sépare les 
canines  de  la  mola. Chez de  rares espèces carnivores  (ou  présumées  telles), 
le côté apical  est  très  raccourci et  les canines  sont proches  de  la  mola. 

LES ADULTES (SUBIMAGO ET IMAGO) 

La  subimago et  l’imago ont  énormément  de  caractères  en commun 
(pl. II). Les antennes  sont  courtes,  leur  funicule  étant  réduit A un filament 
non-articulé.  Les  trois ocelles sont  toujours  présents. Les yeux composés 
sont bien  développés, montrant  souvent  une différence de  taille  entre les 
facettes  de  la région  supérieure et  celles de  la  region  inférieure ; il  arrive 
même, chez certains mâles,  que les deux régions soient  séparées et que 
l’insecte  semble  posséder  deux  paires  d’yeux composés. Les pièces buccales 
sont  réduites, molles et  non fonctionnelles. 

Les trois  segments  thoraciques  sont  distincts,  encore  que méso- et méta- 
thorax  soient fusionnés. Les pattes  ont  en  principe  une  constitution classique : 
hanche  rattachée  basilairement A la  région  pleuro-sternale,  trochanter  court, 
fémur et  tibia longs, tarse  de 4 articles et  transtarse  portant  deux ongles 
ou griffes (N.B. - Dans  la  pratique, bien  des auteurs  considèrent le trans- 
tarse comme un 5 e  article  du  tarse). Chez beaucoup d’espèces cependant, 
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on  note  une  tendance à la simplification : le nombre  d’articles  du  tarse  dimi- 
nue  fréquemment  (caractère  taxonomique) et  parfois le tarse  tout  entier 
et  le  transtarse  disparaissent  tandis  que  tibia et  fémur  fusionnent ; il  est 
même alors malaisé d’identifier les pièces subsistantes. On notera  toutefois 
que les pattes  prothoraciques des  mâles  conservent  généralement leur 
structure  initiale  et  sont d’ailleurs plus  longues que celles des femelles. Les 
ailes sont inégales, la  longueur  des  postérieures  ne  dépassant  pratiquement 
plus,  de  nos  jours,  la  moitié  de  la  longueur  des  antérieures.  Dans ce cas, les 
ailes antérieures  sont  triangulaires  et on y reconnaît alors un bord  antérieur 
ou  costal, un bord  externe e t  un bord  postérieur  ou  cubito-anal, ces deux 
derniers  encadrant l’angle (( anal 8 ou tornus. Toutefois, chez bien  des espèces, 
l’aile postérieure  est  bien plus réduite, voire absente,  et alors le tornus des 
antérieures s’efface, les bords externe et  postérieur  ne  faisant plus qu’un.  Le 
rapport  de  longueur des ailes antérieure e t  postérieure  a  généralement  une 
valeur  taxonomique, et  parfois aussi constitue un caractère  sexuel secondaire. 

La  nervation  alaire des  fiphémères  est  caractéristique. Un premier  point 
à noter  est qu’elle est  complète : les nervures  longitudinales  sont  alternati- 
vement (( hautes )) et (( basses B ou - autrement  dit - (( convexes O et (( conca- 
ves )). Il en  résulte  que la membrane  alaire  est plissée en  éventail.  Le  phéno- 
mène  est  naturellement  mieux  perceptible  dans  la  partie  distale  des ailes, 
et mieux  aux ailes antérieures  qu’aux postérieures. En  principe, les nervures 
convexes sont - d’avant  en  arrière - la  costale (C), la  radiale (RI), la 
médiane  antérieure (MA) avec  deux  branches (MA1 et MA2),  la cubitale 
antérieure (CuA) et les anales  (Al, A2, ...). Derrière  chacune  de ces nervures, 
alternant  avec elles, se  trouvent les nervures concaves : sous-costale (SC), 
sous-radiale ou secteur  radial (RS), médiane  postérieure (MP) avec  deux 
branches (MP1 et MP2), cubitale  postérieure  (CuP). On notera  en  outre  que 
RS est ramifié : on y reconnaît les branches R2, R3a, R3b et R4f5. De plus, 
il existe un nombre  variable  de  nervures  longitudinales issues de  la  marge 
(= (( intercalaires ))), qui  rétablissent  l’alternance  convexe-concave : IR3a 
et  IR3b  (convexes), IMA (concave), IMP (convexe).  Quant  aux  nervures 
situées  entre CuA e t  CuP,  leur  nombre et  leur disposition varie selon les 
groupes systématiques : souvent elles constituent  une espèce  de  réticulation 
issue (au moins  en partie) des  nervules  transverses ; mais,  dans  certains cas, 
cette  réticulation s’est organisée  en  nervures  onduleuses issues de CuA et 
atteignant le bord  postérieur  (((nervures  sigmoïdales O) ou au  contraire  en 
intercalaires  plus ou moins  nombreuses (les ICuA) qui  respectent  l’alternance 
convexe-concave.  Dans certains  cas, on constate  que la sigmoïdale  la  plus 
basilaire  forme  avec CuA une fourche nette  et  devient CuA2 tandis  que CuA 
devient CuA1. 

Les  nervules  transverses,  auxquelles il a  été  fait allusion plus haut,  ne se 
limitent  pas A la  région  de CuA ; elles peuvent  couvrir  toute la surface  de 
l’aile et  même  s’anastomoser  pour  constituer  de  petites  intercalaires  mar- 
ginales. Dans  d’autres cas, au  contraire, elles peuvent se raréfier et  même 
pratiquement  disparaître. 

Aux ailes postérieures,  en  rapport  avec  la moins grande  surface,  la 
nervation  longitudinale  est  moins  complète ; en  général,  ,la  réduction  se 
marque  surtout  au  niveau des  branches  du  secteur  radial et  de  la  médiane 
postérieure. Les  nervules  transverses  sont  également  moins  développées. 
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Les dix segments abdominaux  sont visibles e t  les  cerques latéraux  sont 
toujours  présents. Comme il a été  dit plus haut, il  y  a  souvent  un  paracerque, 
dont  la  longueur  peut  être égale, voire  supérieure à celle des cerques;  mais 
il arrive  également que le  paracerque  soit  réduit à quelques  articles ou même 
soit  absent. Ces variations  sont parfois liées au sexe ; elles ont toujours  une 
valeur  taxonomique. 

Chez les femelles, les organes génitaux  débouchent à l’extérieur par  une 
paire d’orifices situés  entre les sternites  abdominaux  VI1 et  VIII. Parfois, 
mais rarement, ces sternites  sont modifiés pour  constituer un ovipositeur 
rudimentaire. Chez les  mâles, les orifices génitaux  sont  situés à l’extrémité 
de  deux  évaginations,  les lobes péniens. Ceux-ci peuvent  être  indépendants 
ou plus ou moins  fusionnés ; ils sont  attachés  sur  la  membrane  entre les 
sternites IX  e t  X. La base, e t  parfois  même  la totalité, des lobes péniens est 
cachée (ventralement)  par le forceps. Il s’agit  d’une  plaque  articulée à 
l’arrière du  sternite I X  : la gonobase, qui résulte  de  la  fusion  plus ou moins 
complète  de  deux gonocoxites. Les angles latéro-postérieurs  de  la gonobase 
portent chacun un appendice  plus ou moins articulé e t  plus ou moins mobile : 
le  gonostyle ou arthrostyle. Les détails de structure des lobes péniens et  des 
gonobase et gonostyles ont  une  très  grande  importance  taxonomique  et 
systématique. 

Comme il  a  .été  dit plus haut, le passage de  la  subimago à l’imago se 
traduit extérieurement  par  une  desquamation  plus ou moins achevée des 
différentes régions du corps. A cette occasion, l’élimination des phanères 
entraîne  une plus  grande  transparence des ailes, accompagnée éventuellement 
selon les cas,  de  la perte ou de  l’acquisition  de  couleurs e t  de dessins caracté- 
ristiques  touchant  éventuellement aussi  d’autres régions du corps. En outre, 
cette Q mue O s’accompagne généralement  d’une modification des dimensions 
des  divers  appendices : pattes, cerques,  genitalia 8. 

Récolte  et  conservation 
Il est exclu de vouloir  conserver les Gphémères à sec. Le  seul  moyen  de 

les préserver  sous une forme  acceptable  est de les placer  dans un milieu 
liquide : ici,  de l’alcool éthylique  (dénaturé) à 700, éventuellement  additionné 
de 5 à 10 % de glycérine. 

C’est aussi dans ce milieu qu’on placera les adultes lors  de  leur  capture. 
Quant  aux larves,  il est  utile d’employer initialement  de l’alcool à 940, car 
elles sont  évidemment  très aqueuses ; éventuellement,  on  renouvellera 
l’alcool s’il se colore et se  dilue trop,  pour  en  arriver finalement à l’alcool 
à 700. On veillera également,  aussi bien pour les adultes  que  pour les larves, 
- et  surtout à l’occasion de  transport des collections -, à immobiliser le 
matériel  au  fond  du  tube à l’aide d’un tampon d’ouate : une bulle d’air  qui 
voyage  le  long  du tube  agit comme un  marteau  et fracasse  irrémédiablement 
les spécimens. L’expérience montre aussi  que, au  contact de l’alcool, une 
sorte  d’autotomie  fait  se  détacher les pattes des adultes e t  les trachéo- 
branchies des larves. Il est  donc  indispensable,  pour le moins, de ne  pas 
mélanger les espèces dans  un même  tube. 
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L’étude  systématique des ephéméroptères  est encore  quelque  peu  balbu- 
tiante.  Si,  en dehors  de rares cas assez malaisés, il  existe un accord  presque 
général  jusqu’au  niveau  des sous-familles, les divergences  de vue  commencent 
au  niveau  des familles et  surtout des super-familles. Le  système ici proposé 
ne  l’est  donc  que sous réserve. On notera  néanmoins  que  tous les $phémé- 
roptères, tant actuels  que  ceux  connus  depuis le Permien,  appartiennent  au 
sous-ordre des Plectoptères.  Dans  la  pratique, les deux  noms  sont générale- 
ment  et indifféremment  employés  l’un  pour  l’autre. 

Il reste  d’autre  part encore  beaucoup à faire  pour  l’inventaire  des  aphémé- 
roptères  africains,  surtout  et  malheureusement  en ce qui  justement concerne 
les espèces des régions septentrionales.  Outre  la  pauvreté  des récoltes, une 
grande cause  d’incertitude réside dans l’absence d’élevages permettant 
de  rattacher  larves et  adultes  d’une même espèce. Notons à ce sujet  que des 
indications précieuses peuvent  souvent  être  tirées des  organes subimaginaux 
encore  contenus  dans les larves âgées (les ailes doivent  être  extraites des 
ptérothèques,  éventuellement ramollies, et  étalées précautionneusement sur 
lamelles). 

On trouvera ci-dessous une clé pratique des familles, sous-familles et  genres 
des  Gphéméroptères  d’Afrique, tant  pour les larges âgées que  pour les 
adultes.  Cette clé est compilée  de celles de  divers  auteurs, et  plus  parti- 
culièrement  de celles de G. DEMOULIN (1970). 

Clé pratique  des  familles,  sous-familles  et  genres 
des  Éphe‘méroptbres  d’Afrique 

Larves 

1. Forme generale ovalaire (en  vue dorsale),  les pterothèques mesothoraciques 
fusionnees en  un P bouclier u qui cache entièrement les trachbobranchies. ...... 
.................................... PROSOPISTOMATIDAE  PROSOPISTOMATINAE 

I Prosopistoma Latreille 

visibles de dessus ....................................................... 2 

des canines. Tracheobranchies II-VI1 bifides, frangees de caecums (pl. 1, III).  .. 3 

la plus externe pour  former une a fausse defense a). ......................... 8 

& tibia cylindrique. ......................... EUTHYPLOCIIDAE  EUTHYPLOCIINAE 
Afroplocia Lestage 

- Forme  generale autre; les tracheobranchies toujours  au moins partiellement 

2. Mandibules & bord externe  etire  en  une longue  apophyse (= dbfense) independante 

- Mandibules sans 6 defenses u (il peut y  avoir  allongement  particulier de la canine 

3. Tracheobranchies disposees lateralement ; pattes  anterieures  non fouisseuses, 

N.B. - Les genres  connus de  la region soudanienne sont indiques par  un ! 
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- Tracheobranchies rabattues sur le dessus de  l’abdomen;  pattes  anterieures 

4. Tibia  des pattes posterieures à bord  ventral  termine apicalement en pointe aiguë ; 

- Tibia  des pattes postérieures autrement forme ; palpes labiaux perpendiculaires 

fouisseuses, à tibia  aplati (pl. 1, III). ..................................... 4 

labium et  ses palpes sur un même plan (pl. III) .  . EPHEMERIDAE  EPHEMERINAE 

au  labium  et rapproches - voire  contigus - sous celui-ci (pl. 1). ............. 6 
5. Palpe  labial 3 - articule. Front etire en  protuberance bifide. .. ! Afromera Demoulin 

! Eatonica Navas 

à l’apex qu’à la  base.. ...................... PALINGENIIDAE PALINGENIINAE 
! Palingenia Burmeister 

soc frontal - si  present - base  plus large  que l’apex  (pl. 1). . POLYMITARCYIDAE 7 
7. DBfenses mandibulaires minces et  allongees. .............. POLYMITARCYINAE 

! Ephoron Williamson 
- DBfenses mandibulaires  courtes,  larges et robustes (fig. l) . .  .. ASTHENOPODINAE 

! Povitta Navas 

- Palpe  labial 2 - articule. Front legbrement etire  en  protuberance simple (pl. III) 

6. DBfenses mandibulaires à bord externe crenele ou dente ; un soc frontal plus large 
.......................................................... 

- DBfenses mandibulaires autres : minces ou B marge externe  ni crenelee ni  dentee ; 

8. Tracheobranchies : 1 vestigiales, en  batonnet ; II operculaires, quadrangulaires, 
contiguës ; III-VI unilamellaires, frangees de caecums (pl. IV, VI). ............ 

- Trachbobranchies II-VI1  autres ; si II sont operculaires, elles ne  sont  ni  quadran- 
................................................... CAENIDAE CAENINAE 9 

gulairesnicontiguës ...................................................... 12 
9. Mandibules avec des cils marginaux  au moins sur un des côtes (pl. IV). ........ 10 
- Mandibules sans cils marginaux, ou tout  au plus avec quelques cils apicaux sur 

le côté  (pl. VI) ......................................................... 11 
10. Labre  en gen6ral etroitement (parfois largement) Bmargine. Opercules trachbo- 

branchiaux (= II) avec de grands cils spiniformes sur la fourche  mediane du pli 
en Y et  sans cils menus  submarginaux. Ongles des tarses generalement avec 
4-6 petites Bpines basales (pl. IV). ......................... ! Caenodes Ulmer 

- Labre  largement Bmargine. Opercules tracheobranchiaux  sans Bpines sur le pli 
en Y mais avec  une serie de  petits cils submarginaux. Ongles des tarses  sans 
denticulation (pl. VI.. ................................... ! Caenis Stephens 

11. Article distal  du  palpe  labial beaucoup  plus petit  que  le precedent. Opercules 
tracheobranchiaux (= II) sans serie de cils submarginaux. Ongles des tarses 
larges et crochus. Prosternum plus large  que long, hanches  prothoraciques 
largement separees ................................... Ausfrocaenis Barnard 

- Article distal  du  palpe  labial  plus  petit  que  le preckdent. Opercules trachko- 
branchiaux avec une serie de cils menus  submarginaux. Ongles des tarses longs 
et minces, non crochus. Prosternum  plus long que large,  hanches  prothoraciques 
presque  contiguës  (pl. VI).  ............................. ! Caenomedea Thew 

12. Trachéobranchies 1 vestigiales en bfttonnet, ou absentes; les autres tracheo- 
branchies lamellaires, presentes au moins sur II-IV (pl. VII-XI). ............. 13 

- Tracheobranchies sur 1-V,  1-VI ou 1-VI1 ; celles de 1 bien developpbes, quoique 
parfois differentes des autres.. .......................................... 20 

13. Des tracheobranchies  lamellaires sur II-IV,  II-V ou II-VI ; majoritB des uroter- 
gites & bord  posterieur etire  en lamelle triangulaire ou porteur  de callus pairs ou 
impairs ; - sinon  tracheobranchies lameIIaires sur II-IV, 1 vestigiales, et bord 
anterieur  de  la  tête  frange  de cils serres. Cerques cilies (pl. VII). ............... 
...................................... EPHEMERELLIDAE TELOGANODINAE 14 

- Des trachbobranchies sur II-V ou II-VI ; urotergites III-VI1  sans callus ni etire- 
ment  du  bord posterieur  (parfois des callus sur VIII-IX, voire sur II) (pl. VIII-XI). 

14. Tête  nue ; mandibules e t  maxilles à canines d6veloppees. Tarses & ongles presen- 
tant  une serie de  dents  internes subegales. Urotergites à bord posterieur non droit, 

....................................................... TRICORYTHIDAE 15 
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PLANCHE III. - Larve  de Eatonica schoutedeni Navas (Ephemeridae). a : T&te, vue 
dorsale, sans pibces buccales. b-g : Pibces buccales (en  vue ventrale,  sauf b). b : labre ; 
c : mandibule  droite ; d : mandibule  gauche ; e : hypopharynx (moitib droite) ; f : maxille 
(gauche) ; g : labium (moiti6  gauche). h-k : Pattes gauches 1, II, III, en vue latbrale. 

1 : Trachbobranchie 1. m : Trachbobranchie IV. 
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PLANCHE IV. - Larve de Caenodes sp. (Caenidae). a : Vue g6nerale dorsale  (filaments 
terminaux  'tronqu6sJ  pattes droites  absentes). b-g : Pieces buccales (en vue  ventrale, 
sauf b) ; b : labre ; c : mandibule  gauche ; d : mandibule droite ; e : hypopharynx (moiti6 
gauche) ; f : maxille droite ; g : labre (moiti6  droite). h : Trachbobranchie I I  (operculaire), 
details du bord et  de  la crdte en Y. i : Fbmur  de  la patte 1, phanères. k-m : Ongles 1, II, ITI. 
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PLANCHE V. - Larve  de Caenis sp. (Caenidae).  a : Vue  generale  dorsale  (filaments  termi- 
naux tronqubs, pattes droites  absentes). b-f : Pieces buccales (en  vue ventrale, sauf b) ; 
b : labre ; c : mandibule  droite ; d : mandibule  gauche ; e : maxille (droite) ; f : labium 
(moiti6. droite). g-i : Ongles 1, II,  III. Ir-i : Tracheobranchie II (operculaire),  details du 
bord  externe. 1 : Prosternum. m-o : Tarse 1, II,  III des pattes  du subimago contenu  dans 

la larve  mature. 



ÉPHÉMÉROPTÈRES 419 

PLANCHE VI. - Larve  de Caenomedea sp. (Caenidae). a : Vue gt3nt3raIe dorsale (flaments 
terminaux tronqubs, pattes droites  absentes). b-f : Pieces buccales (en  vue ventrale, 
sauf b) : b : labre ; c : mandibule droite ; d : mandibule  gauche (apex) ; e : maxille 

(droite) ; f : labium (moitit3 gauche). g-h : Ongles 1 et III. 



m 
7 

e 
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FLANCHE VII. - Larve  de Lesfagella penicillata (Barnard) (Ephemerellidae Teloga- 
nodinae) ; a-k : Larve %gbe. 1-r : larvule. a : Vue gbnbrale dorsale  (filaments terminaux 
tronqubs, pattes  droites absentes).  b-h : Pibces buccales (en  vue  ventrale, sauf b) ; b : 
labre ; c : mandibule droite ; d : mandibule  gauche ; e : maxille (droite) ; f : maxille gauche ; 
g : hypopharynx (moitib droite); h : labium (moiti6 droite). i : Portion  de cerque. k : 
Ongle. 1 : Vue g6nbrale dorsale  (filaments terminaux tronqubs, pattes droites  absentes). 
m-q : Pieces buccales (en  vue  ventrale, sauf m) : m : labre; n : mandibule droite; O : 
mandibule  gauche ; p : maxille (droite) ; q : hypopharynx (moitib droite) ; r : labium 

(moitib droite). 
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PLANCHE VIII. - Larve de Machadoryfhus  palanquim Demoulin (Tricorythidae Machado- 
rythinae) ; vue laterale. 

avec ses probminences medianes ou des callus. Cerques avec  des Bpines à l’extr6- 

Tdte à bords cilies ; mandibules e t  maxilles à canines  atrophiees.  Tibias avec des 
soies allongees sur la face  antbro-dorsale ; tarses à ongle avec  une  dent subapicale 
bien d&velopp6e, les  suivantes trbs  petites.  Urotergites à bord posterieur  droit. 
Tracheobranchies sur les urites 1-IV. Cerques depourvus d’6pines l’apex des 

Yeux compos6s rapproches, dresses-subp6donculbs sur le dessus de  la  tdte ; 
tracheobranchies enfermees dans  un receptacle  longitudinal  forme par des  replis 
lateraux des urotergites e t  ferme par les  tracheobranchies II semi-operculaires 

mit6  apicale des articles. ........................... Ephemerellina Lestage 

articles (pl. VII). ........................................ Lesfagella Demoulin 

(pl. VIII). ............................................. MACHADORYTHINAE 

non enfermbes, rabattues sur le dos ou etalees plus ou moins lateralement.. .... 16 
1 Machadoryfhus Demoulin 

Yeux composes en gbn6ral largement separes e t  non dresses. Tracheobranchies 
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PLANCHE IX. - Larve  de Dicercornyzon fernorale Demoulin (Tricorythidae Dicercomy- 
zinae) ; vue generale  dorsale  (filaments terminaux tronques, pattes droites  absentes). 

16. Paracerque  absent ; sternites thoraciques formant  un  disque adhesif ; tracheo- 
branchies unilamellaires, frangees de caecums (pl. IX) ......... DICERCOMYZINAE 

! Dicercornyzon Demoulin 
- Paracerque bien  developpe ; thorax  sans disque adhesif ventral ; tracheobranchies 

bilameliaires, la lamelle  supérieure  entihre, non  frangee. ..................... 17 
17. Tracheobranchies  sub-latérales,  imbriquees ; bord  externe des  mandibules avec 

une serie de longs cils ; labium a glosses e t  paraglosses entièrement fusionnees 
(pl. X). ................................................ TRICORYTHINAE 18 

- Tracheobranchies II operculaires ou semi-operculaires ; labium à glosses e t  para- 
glosses seulement  en  partie fusionnees ; bord  externe  des mandibules sans longs 

18. Pronotum  au plus deux fois aussi large  que long. Mandibules canine apicale 
cils 19 

pas  plus longue que les autres.. .......................... I Neurocaenis Navas 
- Pronotum  trois fois aussi large  que long. Mandibules à canine  apicale  très 

developpee, Btirée en dBfense (pl. X). ..................... ! Tricorythus Eaton 
19. Palpe  labial 2 e  article presque  aussi  long et  large  que  le basilaire (pl. XI). .... 

......................................................... EPHEMERYTHINAE 
! Ephernerythus Gillies 

- Palpe  labial ti 2 e  article bien  plus court  et Btroit que  le  basilaire.,  LEPTOHYPHINAE 
Tricorythafer Lestage 

.................................................................... 
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PLANCHE X. - Larve  de Tricorythus sp. (Tricorythidae  Tricorythinae). a : Vue g6n6rale 
dorsale  (filaments terminaux tronqubs, pattes droites  absentes).  b : Ongle. c : TrachBo- 
branchie IV (vue  ventrale). d-i : Pieces buccales (en  vue ventrale, sauf d) : d : labre ; 
e : mandibule  gauche ; f : mandibule droite ; g : maxille (gauche) ; h : hypopharynx 

(moiti6  gauche) ; i : labium (palpe  gauche  tronqu6). 
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PLANCHE XI. - Larve  de Ephemerythus ?kiboensis Gillies (Tricorythidae Ephemery- 
thinae). a : Vue g6n6rale dorsale  (filaments terminaux tronqubs, pattes  droites absentes). 
b-g : Pieces buccales (en  vue  ventrale, sauf b) ; b : labre ; c : mandibule  gauche ; d : 
mandibule  droite ; e : hypopharynx (moitib  gauche) ; f : maxille (droite) ; g : labium 

(moiti6  droite). h-k : Ongles 1, II, III. 
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PLANCHE XII. - Larve de Adenophlebiodes sp.  (Leptophlebiidae). a : Vue g6n6rale dorsale 
(filaments terminaux tronqubs, pattes  droite  et gauche  absentes, de m&me que les 
trachbobranchies  gauches).  b : Ongle. c : Trachbobranchie 1 (operculaire).  d-i : Pieces 
buccales (en  vue  ventrale, sauf d) : d : labre ; e : mandibule  gauche ; f : mandibule droite ; 

g : maxille (gauche) ; h : hypopharynx (moitib droite) ; i : labium (rnoitib droite). 
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PLANCHE XIII. - Larve  de Adenophlebia sp. (Leptophlebiidae).  a : Vue g6nBrale dorsale 
(filaments terminaux tronques, pattes droites e t  tracheobranchies  absentes).  b : Ongle. 
c : Tracheobranchie IV. d-i : Pibces buccales (en vue  ventrale, sauf d) : d : labre; e : 
mandibule  gauche ; f : mandibule droite ; g : maxille (gauche) ; h : hypopharynx (moitie 

gauche) ; i : labium (moitie droite). 

20. 

- 

Tracheobranchies  des  segments  medians fourchues, divisees & l’apex, lancbolees, 
ou bilamellaires avec projections ou franges de caecums ; rarement monolamel- 
laires  entières e t  - dans ce cas - tête dePrimBe & mandibules largement 
decouvertes  (pl. XII-XIV) . . . . . . . . . . . . . . LEPTOPHLEBIIDAE  LEPTOPHLEBIINAE 21 
Tracheobranchies autres : la  plupart  souvent monolamellaires entibres, pouvant 
recouvrir Bventuellement une touffe de caecums ; parfois bilamellaires. Lamelles 
jamais decoupees, depourvues de projections et  de franges.  Lorsque la  t6te  est 
dePrimBe, les  mandibules ne  sont  pas  largement  decouvertes.. . . . . . . . . . . . . . 27 
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FLANCHE XIV. - Larve  de Fulletornimus sp. (Leptophlebiidae).  a : Vue gbnbrale dorsale 
(filaments terminaux  tronqub,  pattes  et trachbobranchies  droites  absentes de même qu'une 
partie des  trachbobranchies  gauches).  b : Ongle. c : Tracheobranchie IV. d-i : Pieces 
buccales (en  vue  ventrale, sauf d) : d : labre ; e : mandibule droite ; f : mandibule  gauche ; 

g : maxille (droite) ; h : hypopharynx (moitib droite) ; i : labium (moitib droite). 



PLANCHE XV. - Larve  de Elassoneuria sp. (Oligoneuriidae). N.B. - En rBalit6, il s’agit 
de I’esp8ce malgache Elassoneuria  (Madeconeuria)  insulicola Demoulin. a-c : Larve 
&gBe. d-e : Larve jeune. a : Vue dorsale de  la  t6te  et  du  thorax  (sans  pattes). b : Abdomen 
en  vue dorsale  (trach6obranchies  gauches  absentes,  filaments terminaux  en  partie 
tronqubs). c : MBtasternum et  urosternite 1. d : Vue gBn6rale dorsale (pattes gauches et  

trachbobranchies  droites  absentes).  e : Filaments  terminaux  (partim). 
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21. Tracheobranchies 1 operculiformes ; segments abdominaux 1-V courts, paraissant 

- Tracheobranchies 1 ne  couvrant  pas les autres tracheobranchies ; segments  abdo- 

22. Tracheobranchies  des  segments  medians lamellaires, frangees de caecums. ..... 

tblescopes (pl. XII).  .............................. 1 Adenophlebiodes Ulmer 

minaux  tous  de meme longueur (pl. XIII-XIV). ........................... 22 

......................................................... I Thraulus Eaton 
(= MasharikelZa Peters t al.) 

- Tracheobranchies autres; sinon,  depourvues de  caecums.. .................. 23 
23. Tracheobranchies 1 semblables aux  autres.. ............................... 24 
- Tracheobranchies 1 diffbrant en  structure des tracheobranchies  des  segments 

medians  (pl. XIV) ..................................................... 26 
24. Ongles longs et pointus,  inermes ; segments abdominaux VI11 et  IX avec  para- 

tergites  se  terminant  en Bpines doubles.. .................. Aprionyz Barnard 
- Ongles crochus et &troits,  denticules ; segments abdominaux VI11 et  1X avec  para- 

tergites  se  terminant  en Bpine simple.. .................................... 25 
25. Tracheobranchies  constituees de  deux lamelles superposbes, larges et  se  terminant 

par  un filament ; segments abdominaux III-IX avec  paratergites  en Bpine simple 
(pl.XII1) ............................................... AdenophlebiaEaton 

- Tracheobranchies longues, etroites,  bifurquees ; segments abdominaux III-VI1 
pratiquement depourvus de  paratergites. ................ Casianophlebia Barnard 

26. Segments abdominaux à paratergites se terminant  par des Bpines simples (III- 
VII) ou doubles (VIII-IX) (pl. XIV). .................... Fulletornimus Demoulin 

- Segments abdominaux IV-IX ou V-IX à paratergites  se  terminant  tous  par des 
Bpines simples. .......................................... Choroierpes Eaton 

(S. lat.) 
27. Une touffe dense de branchies  sanguines sur la base des palpes maxillaires. Trachb- 

branchies 1 ventrales, II-VI1 dorsales, constituees  d'une  lamelle protegeant  une 
touffe de caecums (pl. XV) ................ OLIGONEURIIDAE  OLIGONEURIINAE  28 

- Palpes maxillaires sans Bpaisse touffe de branchies  sanguines. Toutes les  tracheo- 
branchies  semblablement disposees (genbralement  dorsales ou lat15ro-dorsales, 
exceptionnellement  latbro-ventrales) ...................................... 29 

28. Lamelles  tracheobranchiales  acuminees au sommet,  chacune  plus longue que  le 
segment auquel elle appartient ; tete  avec  une carène m8dianesY6tendant d'entre 
les  antennes jusqu'à l'avant  de  la  tete (pl. XV) .............. 1 Elassoneuria Eaton 
Lamelles  tracheobranchiales  arrondies i l'apex, tracheobranchies 1 formees d'une 
touffe de caecums sans lamelle ; tete  sans  carène. ............ Oligoneuriopsis Crass 
Corps deprime ; tete dbprimbe, transverse,  très large, cachant les pièces buccales. 
Tracheobranchies dorsales, monolamellaires avec  une touffe inferieure de caecums 
(pouvant  manquer) (pl. XVI-XVII). ....... HEPTAGENIIDAE  HEPTAGENIINAE 30 
Corps peu ou pas deprime ; tete  plut6t ou tout à fait  orthognathe, moins large 
que  le m6sothorax. Tracheobranchies plus ou moins ovalaires à lamelle simple 
6ventuellement  pourvue d'un  repli  dorsal ou ventral, ou bilamellaires (pl. XVIII- 
XX). .............................................. BAETIDAE  BAETINAE 31 
Lamelles tracheobranchiales  des  segments  medians vaguement triangulaires avec 
apex  arrondi ; bord  interne des  canines  apicales  mandibulaires avec  de nombreuses 
petites  dents mousses serrees (pl. XVI). .................... ! Afronurus Lestage 
Lamelles tracheobranchiales  des  segments  medians foliacees avec  apex  pointu ; 
bord  interne des  canines apicales mandibulaires avec des dents plus grosses, plus 
distinctes, moins nombreuses  (env. 1/2 douzaine)  (pl. XVII) .... 1 Noionurus Crass 

(= 4 Compsoneuriella Ulmer) 
Corps deprime, 6 paires de tracheobranchies  Iatbro-ventrales ; cerques nus, 
paracerque  avorte ; des  branchies  sanguines coxales aux  pattes  anterieures ; 
pterotheques metathoraciques prbsentes. ................. Afrobaefodes Demoulin 
Ces caractères  non reunis ; ou autres. ..................................... 32 
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PLANCHE XVI. - Larve  de Afronurus sp. (Heptageniidae Heptageniinae). a : Vue gbnbrale 
dorsale  (filaments terminaux tronqubs, pattes  droites e t  trachbobranchies  gauches 
absentes). b-e. - Pibces buccales (en  vue  ventrale, sauf b) ; b : labre ; c : mandibule 
droite,  apex; d : mandibule gauche, apex ; e : hypopharynx (moitib droite). f-h : Trachbo- 
branchies 1, IV, VII. i-k : Ongles 1, II. 1-n : Phanbres  de la face dorsale  des  fbmurs 1, 

II, III. 
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PLANCHE XVII. - Larve  de Notonurus sp.  (Heptageniidae  Heptageniinae).  a : Vue 
generale dorsale (filaments terminaux tronqubs, pattes droites e t  tracheobranchies  gauches 
absentes). b-c : Pieces buccales (face ventrale) : b : mandibule  droite,  canines ; c : mandibule 
gauche, canines. d-f : Phaneres  de la face dorsale  des  fkmurs 1, II,  III. g-i : Trachbo- 

obranchies 1, III,  VII. 

32. Mandibules h. canines e t  moIa separees par  une region h. bord  pratiquement 
rectiligne ; silhouette  genbale  de ces appendices  triangulaires (pl. XVIII-XX) . . 33 

- Mandibules apicalement  retrecies de  telle  sorte  que les  canines et la mola sont 
rapprochees ; tracheobranchies sur 1-VII, bord  interne plus ou moins nettement 
dilate basilairement ; paracerque  present. . . . . . . . . . . . . . . . . Centroptiloides Lestage 

33. Tracheobranchies  unilamellaires (pl. XIX-XX) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 34 
- Tracheobranchies bilamellaires, avec  au moins une des lamelles subarrondie. 

Pterotheques  metathoraciques  absentes (pl. XVIII). . . . . . . . . . . . I Cloeon Leach 

3 



PLANCHE XVIII. - Larve de Cloeon sp. (Baetidae). a : Vue gh6rale dorsale  (filaments 
terminaux tronqubs, pattes  et trachbobranchies  droites  absentes). b-g : Pieces buccales 
(en  vue  ventrale, sauf b) ; b : labre ; c : mandibule droite ; d : mandibule  gauche ; e : hypo- 
pharynx (moiti6  gauche) ; f : maxille (droite) ; g : labium (moiti6 droite). h-k : Trach6o- 

branchies 1, IV, VIL 1-n : Ongles 1, II, III. 



PLANCHE XIX. - Larve de Baetis sp. (Baetidae). a : Vue generale dorsale  (filaments 
terminaux tronques, pattes  et tracheobranchies  droites  absentes). b-g : Pieces buccales 
(en  vue ventrale, sauf b) ; b : labre; c : mandibule gauche; d : mandibule droite; e : 
hypopharynx (moitik droite) ; f : maxille  (droite) ; g : labium (moitie droite). h-k : 

Trachbobranchies 1, IV, VII. 1-n : Ongles 1, II,  III. 



PLANCHE XX. - Larve  de Cenfropiilum sp. (Baetidae). a : Vue g6n6rale dorsale  (filaments 
terminaux tronques, pattes  et tracheobranchies droites absentes). b-g : Pieces buccales 
(en  vue  ventrale, sauf b) ; b : labre ; c : mandibule  gauche ; d : mandibule droite ; e : 
hypopharynx (moiti6  gauche) ; f : maxille (droite) ; g : labium (moiti6  gauche).  h-k : 
Trachhbranchies II, IV, VIL 1-n : Ongles 1, II, III. O-p : Ptbrothbques et  nervation 

pr6tlgur6e des ailes anterieure  et postbrieure. 
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34. Mandibules sans  frange  de cils sur le bord  distal, entre les canines e t  la mola. 

- Mandibules presentant  une  frange  de cils ainsi placee. Pterothhques  metathora- 
Pterothhques  metathoraciques prbsentes, parfois  trhs petites (pl. XIX). 1 Baetis Leach 

ciques presentes ou non (pl. XX) .... 1 Centroptilum Eaton & ! Pseudocloeon Klapalek 
N.B.  - On ne  connalt  pas les larves  de Ezeuthyplocia Lestage (EUTHYPLOCIIDAE) 

ni  de Pulleta Navas  (LEPTOPHLEBIIDAE). 

Adultes 

1. Ailes entihrement  depourvues de nervules transverses ; les anterieures B nervures 
MA3 et IMA independantes  de MA1 et issues de  la  base; les  posterieures peu 
d&velopp6es mais presentes. Pattes debiles. (Taille petite). ................... 
..................................... PROSOPISTOMATIDAE PROSOPISTOMATINAE 

1 Prosopistoma Latreille 
- Ailes montrant  toujours  au moins un  certain nombre de nervules transverses; 

les anterieures à MA1 et MAa generalement unies A leur base et  formant  une fourche 
qui  encadre IMA, sinon IMA et  MA3 naissant  independamment B mi-longueur 
del’aile ................................................................ 2 

2. Ailes anterieures à CuA (= CuA1) sinueuse, de même que  souvent MP* et  CuP. .. 3 
- Ailes anterieures à CuA (= CuA1) rectiligne ou plus ou moins incurvee, mais 

jamais sinueuse ........................................................ 9 
3. Ailes à membrane laiteuse ou brunAtre, plus ou moins translucide, non maculee. . 4 
- Ailes B membrane  transparente,  pouvant  porter des macules foncees. (N.B. - 

Les subimagos ont  la  membrane laiteuse). Nervules transverses generalement 
plus serrees vers  la marge externe  que  vers  la base. Pattes bien d6veloppbes.. ... 
............................................... EPHEMERIDAE  EPHEMERINAE 

4. Ailes anterieures à nervures  longitudinales toujours geminees, au moins dans les 
champs de RS et  de MA ; des ICuA. Paracerque vestigial. .................... 
............................................. PALINGENIIDAE PALINGENIINAE 

! Palingenia Burmeister 
- Ailes anterieures B nervures longitudinales non gkminbes.. ................... 5 

5. Ailes anterieures à nervules transverses plus ou moins obliques par  rapport  aux 
nervures longitudinales ; pas d’ICuA mais des sigmoidales. Paracerque $ reduit 
ou nul. .................................... EUTHYPLOCIIDAE EUTHYPLOCIINAE 

- Ailes anterieures à nervules  transverses en majoritb  perpendiculaires aux nervures 
longitudinales, 1-2 à 1-9 ICuA. Pattes parfois rachitiques ou avortees, sauf les 
anterieures  du $. ................................... POLYMITARCYIDAE 7 

6. Pronotum  transverse.  Pattes posterieures d6velopp6es, avec  deux ongles dissem- 
blables. Ailes anterieures à champ  cubital pourvu de 9-10 nervules sigmoidales. 
Cerques $? longs.. ........................................ Afroplocia Lestage 

- Pronotum plus  long que large. Pattes posterieures  avortees, sans ongles. Ailes 
anterieures à 3-6 nervules sigmoidales. Cerques $? courts. .. ! Ezeuthyplocia Lestage 

7. Ailes anterieures à MA bifurquant plus  loin que RS (= tige  commune de R*-6) ; 
des ICuA en nombre  variable ; nervules transverses marginales  anastomosees en 
intercalaires. Pattes normalement developpees. .............. POLYMITARCYINAE 

! Ephoron Williamson 
- Ailes anterieures B MA bifurquant prhs de  la base, avant RS ; 2 ICuA ; nervules 

transverses  marginales  generalement  anastomosees en intercalaires  (mais pas 
toujours). Pattes medianes et posterieures  generalement  abortives,  anterieures du 
3 presque  aussi longues, voire  plus longues, que  le corps. Pronotum court, 
annulaire (pl. II). ....................................... ASTHENOPODINAE 

1 Povilla Navas 
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8. Ailes posterieures B fourche de MP irregulibre, MPa fortement rapprochee  (voire 
anastomosee) B sa base de CuA. Paracerque 6 & 9 subegal aux  cerques.. ...... 

- Ailes posterieures a fourche de MP r6gulibre. Paracerque 9 developpk, 8 reduit . . 
9. Nervures  longitudinales geminees de  façon  si  etroite qu’elles se  superposent  deux 

B deux (sauf une Bventuelle IMP) et  que  la  nervation  longitudinale semble 
fortement  reduite. ...................... OLIGONEURIIDAE  OLIGONEURIINAE 10 

- Nervures  longitudinales non  geminees.. ................................... Il 
10. Ailes anterieures  nervures geminees Ra-IRa presentes, issues prbs de  la base ; 

- Ailes anterieures depourvues de  R3-lRs ; IMP presente quoique mal d&velopp&e. . 
11. Ailes anterieures a IMA et  MAS independantes  de MAI, naissant mi-longueur 

de l’aile ; nervules transverses presentes mais peu  nombreuses ; des  nervules 
marginales simples ou doubles entre  les nervures principales. Ailes posterieures 
reduites ou absentes.. .............................. BAETIDAE  BAETIKAE 12 

- Ailes anterieures Q MA1 et  MA9 formant  une fourche ; IMA generalement presente. 15 
12. Ailes posterieures prbsentes, parfois minuscules.. ........................... 13 

13. Ailes anterieures  avec nervules  marginales  simples. .......................... 
Centroptiloides Lestage & 1 Centropfilum Eaton 

- Ailes anterieures  avec nervules  marginales en  majorite doubles. ... ! Baetis Leach 
14. Ailes anterieures  avec nervules  marginales simples.. .......... 1 Cloeon Leach 
- Ailes antérieures  avec nervules  marginales en  majorite doubles. ............... 
15. Ailes posterieures B MA bifide; ailes anterieures  avec  deux paires d’ICuA, la 

premibre  plus courte  que  la seconde. ........ HEPTAGENIIDAE  HEPTAGENIINAE 16 
- Ailes posterieures B MA simple ou absente ; ailes anterieures B Bventuelle ICuA 

jamais disposees en  deux paires dont  la premibre est  la plus courte.. .......... 17 
16. Ailes anterieures B SC et  RI rbgulibres. Tarses anterieurs  du 6 plus courts  que 

les tibias  (pas  toujours) ; lobes du penis non Blargis apicalement.. ............ 
- Ailes anterieures B SC et  RI onduleuses (= d bossues R) dans  le  quart apical. 

Tarses  anterieurs  du 6 valant  environ les 6/5 ou les 5/4 du  tibia ; lobes du penis 
Blargis apicalement en forme de a botte B grossibre. .......... 1 Notonurus Crass 

(= ? Compsoneuriella Ulmer) 

longue, intercalaire,  entre MPa et  CuAl.. ...... EPHEMERELLIDAE TELOGANINAE 
Ephernerellina Lestage 

- Ailes anterieures generalement sans  nervures marginales  (parfois des marginales 
doubles, courtes) ; pas d’intercalaire entre MPa et  CUAI.. .................... 18 

18. Ailes posterieures  g6neralement  presentes,  quoique  parfois  rbduites ; ailes ante- 
rieures B ICuA en  nombre variable,  nervules transverses nombreuses ou trbs 

- Ailes posterieures souvent absentes. Ailes anterieures g nervures  transverses peu 

19. Ailes posterieures  presentes,  quoique parfois petites.. ....................... 20 
- Ailes posterieures absentes e t  ailes anterieures  bord  externe  dentele. . Fullefa Navas 
20. Ailes anterieures MPs fortement courbee B sa base, divergeant  nettement  de 

MP1 ; lobes du penis  fusionnes sauf l’apex.. .............................. 21 
- Ailes anterieures & MPa issue de MP1 et  faiblement courbee B sa base, ou indbpen- 

dante  de MP1 ; lobes du penis  separes,  seulement en  partie fusionnes a la  base. .. 22 
21. Ailes posterieures avec  une projection  anguleuse et  bien developp6e sur  le bord 

..................................................... ! Afromera Demoulin 

.......................................................... Eatonica Navas 

< 

pas  de IMP.. ........................................ Oligoneuriopsis Crass 

...................................................... ! Elassoneusia Eaton 

- Ailes posterieures absentes ............................................... 14 

................................................... ! Pseudocloeon Klapalek 

...................................................... ! Afronurus Lestage 

17. Ailes anterieures  avec  de  courtes nervules  marginales independantes e t  une plus 

nombreuses.. ............................. LEPTOPHLEBIIDsE LEPTOPHLEBIINAE 

nombreuses ou rares, 2 ICuA ............................................ 26 

costal, à mi-longueur. ................................... Adenophlebia Eaton 
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- Ailes posterieures à bord  costal  plus ou moins onduleux  mais non  anguleux,. ... 
......................................................... Aprionyx Barnard 

22. Ailes anterieures à bord externe  dentele ; MPa independante  de MP1. ........... 
..................................................... Fulletorninus Demoulin 

- Ailes anterieures à bord externe  non  dentele.. ............................. 23 
23. Pattes chacune avec  deux ongles semblables, pointus. ..... ! Adenophlebiodes Ulmer 
- Pattes chacune avec  deux ongles dissemblables, un  pointu  et  un emousse.. ..... 24 
24. Ailes anterieures à fourche de M P  plus  basilaire que celle de RS (= Ra à R6) ; 

ailes posterieures avec  une projection  costale  anguleuse et  bien d6veloppbe. ..... 
.......................................................... ! ThrauZusEaton 

(= MasharikelZa Peters Br. al.) 
- Ailes anterieures à MP et  RS fourchant à même distance  de  la base ; ailes poste- 

rieures à bord  costal regulier ou avec  une projection arrondie.. ............. 25 
25. Ailes posterieures à bord costal  convexe ; lobes du penis separes, divergents, 

avec  une Bpine ventrale.. .......................... Casfanophlebia Barnard 
- Ailes posterieures avec projection  costale  arrondie e t  bien developpee ; lobes du 

penis s6par6s, tubulaires, sans appendices. ................. Choroferpes Eaton 
26. Ailes anterieures à première ICuA reliee directement par  sa base à CuP, qui  est 

brusquement coudee en ce point ; l’ensemble forme une  large fourche à laquelle 
la 26 ICuA forme intercalaire.. ........................ TRICORYTHIDAE 27 

- Ailes anterieures à CuP  regulièrement courbee, premibre ICuA reliee à CuA. Ailes 
posterieures  absentes. Paracerque developpe.. .......... CAENIDAE CAENINAE 31 

27. Ailes anterieures à fourche de M P  disloquee ; posterieures absentes (au moins chez 
le d. seul connu). Paracerque developpé. Gonostyles 8 3- ou 4-articul6s. ......... 
........................................................... LEPTOHYPHINAE 

Tricoryfhafer Lestage 
- Ailes anterieures à fourche de MP non disloquee.. .......................... 28 
28. Ailes ànterieures  avec des  nervules  marginales paires. Ailes posterieures reduites 

mais  presentes, avec  fort Bperon costal e t  2-3 nervures longitudinales.. ......... 
......................................................... EPHEMERYTHINAE 

Ephemeryfkus Gillies 
- Ailes anterieures depourvues de nervules marginales. Ailes postérieures  absentes. . 29 
29. Paracerque développe. .................................. TRICORYTHINAE 30 
- Paracerque  nul. .......................................... DICERCOMYZINAE 

! Dicercomyzon Demoulin 
30. Ailes anterieures à nervules  transverses s’etendant  vers l’arrière jusqu’à la CuAI- ; 

IMA et IMP nettes,  unies aux  nervures voisines par des  transverses. ............ 
...................................................... ! Neurocaenis Navas 

- Ailes 1 à nervules transverses  ne  s’etendant pas, pratiquement,  vers l’arrière 
au-delà de MAI-;  IMA souvent issue de MA1; I M P  de meme par  rapport à MPI-, 
parfois obsolète.. ...................................... 1 Tricorythus Eaton 

21. Gonostyles 3 termines par  un  seul poil Bpais, robuste. ......... ! Caenodes Ulmer 
- Gonostyles d. differents, Bmousses ou apicalement ciliees.. ................... 32 
32. Gonostyles 3 avec  une touffe apicale de soies spiniformes.. .................. 33 
- Gonostyles 3 droits, Bmousses  ou pointus, sans touffe apicale  de cils.. .......... 
33. Prosternum plus long que large,  hanches anterieures presque  contiguës. ........ 

......................................................... ! Caenis Stephens 

........................................................ ICaenomedeaThew 

..................................................... Ausirocaenis Barnard 
- Prosternum plus  large que Iong, hanches  anterieures largement separees. ....... 

N.B. - On ne  connalt  pas  les  adultes  de Afrobnefodes Demoulin (Baetidae), de 
Lesfagella Demoulin (Ephemerellidae) et  de Machadoryfhus Demoulin (Tricorythidae). 
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Biogéographie 

On peut à peine  envisager  de  parler  ici  de  la  zoogéographie des fiphémères 
de  la  région soudanienne : leur  inventaire  est encore trop  incomplet. On 
notera  toutefois  que,  en dehors de  certains  taxa cosmopolites  ou tout  au 
moins  largement  répandus  dans le monde, les genres  connus  de cette région 
sont  largement africains. Mais il  ne  sont  pas tous les africains. Dans  la clé 
pratique  donnée  plus  haut, on peut  compter 38 genres  africains ; 23 seule- 
ment  sont  cités  de  la région  soudanienne.  D’autre part, on connaît 17 sous- 
familles africaines ; 14 sont  soudaniennes  mais parfois pauvrement repré- 
sentées  (par exemple : Leptophlebiidae). Le cas des Ephemerellidae est 
particulièrement  intéressant : cette famille comprend  deux sous-familles, 
les Ephemerellinae et les Teloganinae. La  première sous-famille est holarc- 
tique ; la  deuxième est  australienne,  orientale  et  surtout  sud-africaine,  mais 
on l’a signalée aussi du Zaïre. Il  se  pourrait  donc qu’on puisse trouver des 
Teloganinae dans  la région  soudanienne,  d’autant  plus  que  leurs  larves 
ne  semblent  pas  présenter d’exigences  particulières. 

Bthologie, écologie 
Malgré la  grande  importance  théorique  de ces disciplines, il n’y  a  pas 

grand’chose à en  dire à propos des ephémères  de  la région  soudanienne. 
Tous les adultes  sont  aériens,  toutes les larves  sont  totalement  aquatiques ; 
rien  ne  porte  à.croire qu’il en  est  autrement  dans  une région dont -rappe- 
lons-le - on ne  connaît  que peu  la faune  éphémérienne. En  général, les 
adultes  ne  quittent  guère les abords  de  leur  eau  natale ; certains subimagos 
cependant  peuvent s’éloigner quelque  peu avant la  desquamation  imaginale ; 
d’autres  au  contraire,  dont  la vie ne  dure  que  quelques  minutes,  ne se des- 
quament  que  partiellement,  s’accouplent et  tombent à l’eau pour y mourir. 
Lors  de  certaines éclosions massives (par exemple : Polymitarcyidae), les 
individus  sont  si  nombreux à s’abattre  sur les berges qu’ils y constituent des 
couches  de plusieurs centimètres d’épaisseur. En  Afrique  centrale,  certaines 
petites espèces (Tricorythidae,  Caenidae) forment des  nuées si denses qu’elles 
sont récoltées et  séchées  en  galettes dont  la  consommation  apporte  aux 
habitants  un  important  supplément  de  protéines. 

On rencontre les larves  pratiquement  dans  toutes les eaux ; elles sont 
toutefois  bien  plus  nombreuses  en espèces et  en  individus  dans les eaux 
courantes  pures et  bien  oxygénées.  A ce titre, elles constituent d’ailleurs 
un excellent  indicateur  en cas de  pollution. 

On a  tenté  de  trouver des rapports  entre  la morphologie et  l’étho-écologie 
des  larves ; mais ces rapports  sont loin d’être précis. On notera  néanmoins 
que les larves  pourvues  de défenses mandibulaires  sont fouisseuses ; elles 
creusent les berges des cours  d’eau ou s’enterrent  dans  la  boue ou le sable 
(Palingeniidae,  Ephemeridae,  Polymitarcyidae). Exceptionnellement, Pouilla 
adusta Navas (seule espèce  africaine  des Polyrnitarcyidae  Asthenopodinae) 
vit  dans des  anfractuosités qu’elle creuse elle-même ou qu’elle élargit 
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(éponges  d’eau  douce, coquillages, bois immergés) ; on l’appelle le ((termite 
d’eau  douce B (une espèce voisine a  été accusée, en  Inde, d’avoir provoqué 
l’écroulement d’habitations  sur  pilotis). Les autres  larves  sont  marcheuses 
ou rampantes ; mais  la  distinction  entre les deux  types  n’est  pas bien nette. 
Certaines espèces (par exemple  certains Baetidae) grimpent  sur les tiges 
des plantes immergées ; mais  la  plupart des espèces colonisent  surtout les 
pierres sous  eau.  Beaucoup d’entre elles se tiennent sous les pierres, là où 
le courant  est moins puissant ; mais d’autres  disposent  de  moyens  d’ancrage 
qui  leur  permettent  de se maintenir  sur  la face supérieure des pierres, en 
plein courant.  Parmi ces moyens il faut  citer les ongles  courts et crochus, 
mais  encore e t  surtout  l’aplatissement  du corps, l’élargissement des fémurs, 
l’étalement des trachéobranchies,  etc. A ce point de vue,  sont  particulière- 
ment  caractéristiques les larves des Heptageniidae et, plus encore, celles des 
Dicercomyzinae (dont les sternites  thoraciques  sont  adaptés  en  forme  de 
ventouse). 

En  général, les larves  d’gphémères  sont, rappelons-le, végëtariennes. 
Ce terme  est,  toutefois, à prendre  dans  un sens très large : si  certaines  larves 
dévorent des plantes  aquatiques  sur  pied,  d’autres se contentent  de  débris 
en  voie  de  décomposition ; par ailleurs, bien  des  larves sont microphages, 
raclant les microorganismes sur  la  surface des pierres ou les piégeant  dans 
les filtres ciliaires qui  garnissent  leurs pièces buccales  ou  leurs pattes.  Enfin, 
on ne  peut négliger l’existence d’espèces - peu  nombreuses - qui  sont 
carnivores ; comme indiqué plus haut, on les reconnaît  généralement à la 
forme  étrécie  de  leurs  mandibules. 
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